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ce genre qui lui sont faites, pourvu 
qu’on lui offre des garanties 

A partir du moment où ces lignes 
paraîtront, je cesserai de m’occuper 
du logement des excursionnistes 
d’Ottawa.

Nous regrettons d’apprendre que 
M. le chevalier Landry, père de M. 
Landry, député de Montmagny, 
est mort, hier matin, à Québec.

Sir Alexander Campbell est parti 
pour un voyage de quelques jours. 
Il reviendra ici avant de se rendre 
dans les provinces maritimes, où il 
se propose de prendre un congé de 
trois mois.

L’honorable M. Chapleau est de. 
retour de Montréal où il était allé 
assister à une assemblée du crédit 
foncier franco-canadien Des obli­
gations de cette institution au chif 
fre de $1,500,^00 ont été mises sur 
le marché français par la Banque 
des Pays Bas et souscrites immé­
diatement.

Les catholiques de la Nouvelle- 
Ecosse ont trois représentants au 
Sénat depuis la nomination de M. 
Wm Me Donald, député de Cap 
Breton. Deux sont Ecossais. MM. 
Miller et McDonald, et un est Irlan­
dais, M. Power. M. M. Miller est 
président au Sénat. M. McDonald 
a reçu son éducation au collège 
Saint-François Xavier, Antigonish, 
et l'Aurora, dit que son élévation au 
Sénat est la juste récompense d’une 
carrière honorable.

Nous accusons réception d’un 
instructif petit volume u The settlers 
pocket guide to homesteads in the 
North West ” par M. John T. Moore, 
gérant de la compagnie de Saskat­
chewan de Toronto.

Cette brochure de 48 pages sur 
papit r de luxe, illustrée en plu­
sieurs endroits et ayant une carte 
coloriée da la vallée du lac Centre, 
ne peut qu’être très utile à tous les 
émigrants du Nord-Ouest.

Nos remerciements à l’auteur, M. 
Moore.

LE CANADA rier du Canada, qui lui reprochait 
de favoriser comme candidat accep­
table dans Mégantic, un homme 
qu’il avait jusqu’alors représenté, 
comme menteur, démagogue,blagueur 
de profession, perfide, déloyal, hypo­
crite, M. Tarte ne souffle plus un 
mot des qualités éminentes de M. 
Laugelier.

C’est un progrès.
M. Turgeon, n’a plus qu’un 

défaut. Ses lumières et ses 
aptitudes n’ont pas l’avantage 
d’inspirer confiance au rédacteur 
du Canadien.

Encore une fois, avouons qu’il y 
a progrès, et espérons qu’à l’ave­
nir, M. Tarte, qui se plaint que 
le Courrier du Canada l’accuse 
de désertion et de trahison 
“ pour une divergence d’opinion 
sur le choix d’un candidat dans un 
comté ” ser a assez sage, lorsque ses 
avis n’auront pas préialu dans le 
choix d’un candidat, de garder au 
moins le silence s’il ne veut pas se 
rallier à la majorité du parti.

Quaut aux reproches il’inoapacité 
que M. Tarte lance a M. Turgeon, 
ils sont bien loin d’être mérités. 
Nous avons eu l’avantage de con­
naître intimement M. Turgeon dans 
des luttes précédentes dans le comté 
de Mégantic, et nous l’avons trouvé 
alors parfaitement au fait de toutes 
les questions politiques du jour- 
C’est un homme qui juge les choses 
avec un grand tact, et qui, par sa 
position commerciale dans le comté 
de Mégantic, est en mesure d’en 
bien connaître les besoins. Nous 
n’avons aucun doute que ses efforts 
unis à ceux du député d’Artha- 
baska, M. Bou.baau, dont l’influ­
ence' a déjà beaucoup fait pour les 
Cantons de l’est, obtiendront encore 
davantage pour cette partie impoi" 
tante du pays.

VENTE HAR ENCAN
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ôte de
gnifiques lots à bâtir, situés sur la 

s sable, mercredi, 18ème jour de .Tuiu, 
mon bureau de propriétés foncières, No. 9, 

rue Elgin, à 3 heures p. m.
Lots Nos. 46, 47, 48, côté sud de la rue 

Steward, et 46, 47, 48, côté nord de la rue 
lbroad, presqu’en £faee de “Stadacona

1

Société Saint Jean-Baptiste
CKLIBRATIOKdès NOCES D'OR

Ottawa et Hull, 18 Juin 1884
WiBenjamin Sur.te.
Hall».

Les conditions de vente seront counécs le 
jour de 1 vente.

. B. MACDON LD,
Encanteur

QUESTIONS DU JOUR>

111politique fédéraleMED WIN AUX 
O-Pour la grosse gorgi 

( goitre ).........
1- Désinfectant..........25j
2- Pour le rifle......... 2 I
3- Pour les crevasses.2. q 
i-Pour embellir la peau

25 cts
j-Pour la gale et toute 
essures des animaux,2f 
3-Contre les moustique; 

et mouches noires,25c
Î'-Pour la gale......... 25
3-Pour les hémorrhoiW,

AMEUBLEMENTSIII
M. Thomas White a prononcé 

levant ses électeurs de Cardwell un 
discours dans lequel il a réfuté 
poil t pour point le discours pro­
noncé précédemment par sir Ri 
chard Cartwright.

Sir Richard Cartwright, on s’en 
i souvient, avait établi une compa­

raison entre le Canada et les Etats- 
Unis, sur l’article de l’augmenta- 
lion des dépenses. C’est là une 

' vieille tactique qui êst bien connu 
du parti grit rouge et qui, si elle 
peut paraître quelquefois habile, 
n’en est pas moins souverainement 
déloyale. M. White a fait von 
que i orateur grit a oublié de men­
tionner certains faits. De 1840 à 
186(1, par exemple, les Etats Unis 
ont augmenté leurs dépenses de 
838,787,000, sans avoir accompli 
de grai: ’es entreprises publiques 
ni accordé de subventions aux che­
mins de fer. De notre côté, à la 
vérité, nous avons, de 1867 à 1884, 

| y augmenté nos dépenses de $16,- 
-, 000,000; mais à ce prix là nous 

vous aussi doté la Confédération 
de trois nouvelles provinces, l’Ue 
du Prince-Edouard, Manitoba et la 
Colombie Anglaise. Nous avons 
acheté et colonisé le Nord Ouest ; 
nous avons construit l’Intercolonial 
et presque complété le Pacifique ; 
nous avons apporté des améliora 
lions et des agrandissements con 
sidêrables aux canaux; nous avons 

\ subventionné les compagnies de 
chemin de fer, soutenu les Sauva­
ges et enrichi toute la Puissance 

*, de travaux publics.
Maintenant si l’on passe à l’aug­

mentation de la dette fédérale, le 
député de Cardwell démontre 
qu’elle est encore largement com- 
' pensée par les dépenses au compte 
du capital qui ont été accomplies 
dans le pays depuis 1867. Netre 
dette, en effet, s’est augmentée de 
$82,738,073; mais la Puissance en 
assumant les dettes d’Ontario et de 
Québec et en accordant des com­
pensations aux autres provinces, a 
pris à sa charge $20,432,340 ; elle 
avait dépensé pour le Pacifique, en 
1883, $36,098,842 ; pour [’Interco­
lonial $28,080,050 ; pour travaux 
publics $29,336,266 ; soit en tout 
8113,968,098 On le voit donc, non 
seulement les dépenses au compte 
du capital couvrent l’augmentation 
de la dette, elles l’excèdent même 
de $31,250,025 qui nécessairement 
ont dû être empruntées aux revenus 
ordinaires du pays.

M. White a aussi traité d’autres 
questions de moindre importance 
et son discours est une réfutation 
complète des accusations des grits.
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MONTREAL
PAR LE CHEMIN DE FER

‘ ATLANTIQUE ”
Chambre à Coucher
Le pins grand assorti ment qui 

ait |amaIs ete offert.|v t

DEPART DE LA GARE RUE ELGIN Genre des plus Nouveaux
LUNDI, 23 Juindes 5 j<

A 7.45 P.ui.,
Depart de In «iare de* «'liaudi^rea à 7.30kRMACIENS-®> SW Voyez-lcs avant de dépenser votre 

argent dans les encans.IfcUIlV, Propriétaire.
t m. BILLETS:

D'Ottawa à Montréal et retour,
bons jusqu’au 28 juin..................

D’Ottawa à Québec et retour, bons
jusqu’au 5 juillet.............................

D’Ottawa à Chicoutimi et retour- 
bons jusqu’au 5 juillet.................

Sacrifice *3.50 MAGASIN PALAIS DE MEUBLES,
38 MCE It 1D124 V.

s.eo
15.50
ns rôgu- 
cheteurs JACOB ERRATT.©a?” Billets bons par tous lea irai 

liera le 23 et 24, pourvu que les a 
donnent avis avant earned', 21 juin.

En vente aux Bureaux du Grand Tronc 
M. CHAS. DESJARDINS,

Bloc «le l’Hôtel HiihncII, 
Aussi, à la gare du chemin de fer, rue Elgin

ii] AU CLERGE
OTTAWâ PLÀTING WORKS

;

LIE
î I 1-1 El i-i BENJAMIN SULTE,

Président.I afin «le taire i>lac 
>rinteni|*4 qui iioiil

Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

ï
CALICES,

PA TENES,
CIBOIRES,

CRUCIFIX,
OSTENSOIRS,

BURETTES,
ENCENSOIRS

CHANDELIERS,
Et autres ornements d’autels.
Calice» et Ciboires dorés an 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre à Ottawa

AYILLO
DC THEATRE Mï Cie.,

.Leurs directs. Un lot spécial, (Jol» Loi) de 219 piè­
ces. Vous jugerez vous-mêmes si nous 
les vendons à bon marché ou non.

RUE NICHOLAS 
EN FACE ÜU PAL1 IS DE JUSTICE.)

LA SAINT JEAN-BAPTISTE Venez nous voir avant d’acheter vos
Kobes «le Printemps. 
Comlitioii* «‘ouiplant.Les préparations se poursuivent 

avec succès pour la célébration de 
dimanche prochain, aux Chau­
dières. L’église sera décorée avec 
goût et ce bel édifice devra offrir 
un coup d’œil imposant le jour de j 
la fête nationale. La musique j 
s’exerce avec ardeur et nul doute \ _ 
qu’elle contribueia pour sa bonne i 
part à rehausser l’éclat de la so­
lennité. Un sermon de circons­
tance sera prêché, nous ne sau 
rions dire par qui, mais c’est un 
secret qui ne durera pas deux 
jours à présent. Sa Grandeur Mgr 
Duhamel assistera à la messe. Les 
sections de la Saint Jean Baptiste, 
les sociétés de bienveillance, les 
clubs, tous les Canadiens-français 
en un mot, sont invités à se rendre 
à l’église des Chaudières à temps 
pour la messe de dix heures. Il 
n’y aura pas de procession. Un 
comité recevra chaque corps à son 
arrivée.

Après la messe il y aura ban 
quel au bazar et discours tout 
l’après-midi. Nos amis de Hull se 
joignent à nous, il ne nous restera 
plus rien à désirer.

L’excursion à Montréal s’annonce 
sous les meilleurs auspices. Le 
nombre de personnes qui déjà se 
proposent de faire le voyage est au 
moins aussi grand que nous l’espé­
rions. Le rendez vous de toutes 
les sections de notre société est au 
coin des rues Sain te-Catherine et 
Saint Denis, à Montréal, mercredi 
25 juin, à 7 heures du matin, pour 
prendre part à la procession. Qu’on 
se le dise.

Pour la semaine commençant le

> lin senl prix. LUNDI, 10 JUIN

BRYSON, tiRAHUl & Cie.,
453 et 154. rue Sparks.

PATRONISf; PAR L’ÉLITE D’OTTAWA J. F. .GARROW,
170, RUE NPA.RKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

«"’’d ■ ■•flfer

l
Le cirque des chiens du profes­

seur John Wingfield, d’une valeur 
de $10.000. Ccstle représentation 
est merveilleuse et amusante.

M. Frank Livingtson.’le champion 
équilibristc de poids pesants.

Mlle Alphonsiue Wade et Mack, 
Mlle Ki’tie Sheppard, Mlle Carrie 
Herbert et AL Denier.

Le pavillon est maintenant éclai­
ré au gaz.

L’ACTE DES LICENCES U.
1-1 l-l IEl

Les deux questions suivantes en 
rapport avec l’acte des licences de 
1883, seront posées par le gouver 
neur général en conseil, à la cour 
Suprême du Canada.

Fremiêre question : Les actes 
suivants sont ils en tout ou en par 
tie dans les limites de la juridiction 
de l’autorité législative du parle­
ment du Canada : 1er L’acte des 
licences pour la vente des liqueurs, 
1883. 2ème : Acte pour amender 
l’acte des licences 1883 ?

Deuxième question : Si la cour 
est d’opinion qu’une partie ou des 
parties de ces actes sont dans les 
limites de la juridiction le l’auto­
rité législative du parlement du 
Canada, quelle partie ou parties de 
ces actes sont dans les limites de la 
juridiction de l’autorité législative?

-' : p! >n

CHEMIN DE FED INTERCOLONIAL>

FUNEBRES Route directe entre l’Ouest et tous les 
points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Gap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean direcle-

Üe prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Admission, 10 C»nts. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

REPRESENTATION :
Daim l’apres-mtdi a 2.30 h ru

EXCEPTE LES LUNDIS
Le soir a 8 heures.

gtiüT'Les représentations de Vaprès midi 
sont les mômes que le soir, rien de retranché. 

30 nor.

1Jt, OttawîJ
iIAH0S

AÏS DE TORONTO. <

PAOILBS.
AMERS CANADIENS& SOIT, Ce trésor des Dyspeptiques guérit, outre 

la Dyspepsie des Tubercukux ou proitri- 
naires, les indigestions, les Névralgies^ les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les liydropisies et les Rhumatis-

60.WA. PETITES NOTES
iDU

L'honorable M. Pope sera de 
retour à Ottawa, ce soir.

La commission royale a com­
mencé à siéger, hier, à Montréal, 
dans l’affaire Mousseau-Charlebois. 
Rien d’important n’a encore été 
fait.

PP
DIFHTHËRIXËfi Importateurs et Exportateurs

Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la plus rapide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con­
vois rapides spéciaux, et l'expérience a 
prouvé que la route di. l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres-

î ANT-DIPHTUERITIQIJK% A
le (Railway Belt) de chaq^ 
ans le tud du Manitoba :

’HE
es terres.
se a faite aux acheteurs ,1 
sera accordée à de certair ] 
adilions d’établissemen* J

Spécifique contre la Diphthèrie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la consomp­
tion ou à sa première période, la bron- 

et chronique et les rhu

LA DIPHTUEItlÈ VAINCUE 1

y Le lieutenant Gordon, qui est 
chargé de l’expédition dans le 
détroit de la baie d'Hudson] est en 
ce moment à Ottawa où il s’occupe 
à faire les préparatifs de son voya­
ge, demander des soumissions pour 
les provisions, ete.

La perception des péages sur les 
canaux se fera comme djbabitude 
au canal Welland, mais on remettia 
à Montréal la mo’tié ainsi perçue.

On veut par là bien s’assurer que 
les expéditeurs m'enverront pas 
leurs batiments à Oswego et New- 
York.

Les nouvelles ’réductions étant 
faites datil. l’intWêt du commerce 
du Saint-Laurent, on veut que les 
chargements se rendent au moins 
jusqu’à Montréal.

La Société St Jean-Baptiste à Montréal

Comme je n’ai pas le dessein de 
me porter garant pour les person­
nes qui voudront profiter du loge­
ment offert par le comité de la Saint- 
Jean Baptiste de Montréal, j’ai dû 
renoncer à mes démarches de ce 
côté, mais en même temps je crois 
devoir faire connaitre que M. S. 
Léonard, hôtellier, 20 et 22 rue 
Bonsecours, peut loger 200 person­
nes à $1.50 par jour, lit et repas 
compris ; ou lit 50c et deux repas 
par jour à 25c et 50c respectivement. 
M. Valade, 63 et 65 carré Chaboil 
lez, $1.00 par jour, tout compris.- 
Le comité ti§Jean-Baptiste siège en 
permanence au No 1628, rue Notre- 
Dame, et répond aux demandes de

’cMt
c aigue

, L’ÉLECTION DE MÉGANTIC

Aux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, on a trouvé un reme 
qui n a jamais failli. L'expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines do certificats adressés à l’inven­
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité viaiment éton- 

de ce remède

aèdeL'honorable M. Caron a accepté 
l’inviiation d’aller porter la parole 
dans le comté de Mégantic, le jour 
de la nomination des candidats, le 
3 juillet prochain. Nous recevons 
de ce comté des nouvelles très favo­
rably #u candidat conservateur.

M.*Ç4rte, du Canadien, continue 
toujours, cependant, sa lutte en 
faVehr du candidat libéral, M. Lan- 
geher,1 seulement H a changé de 
tactique dans ces derniers jours.

Mis au pied du mur par le Cour-

apaires et numérotées, de Æ 
ertes à des conditions avtC 
mmédialement leur cultu j. 
ENT : 1
et la balance en cinq paie» J 
rable d’avance. J
ion de les cultiver recevront fv 
paiement e3t fait en entier.! 

ities par les terres concédée sJ 
ralei r au pair, avec Vint* ■ 
Banque de Montréal, Mo Wà

iourra obtenir des intonr 
N McTAVISH, commissai

E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.) ROBERT B. MOODIE,

Agent pour les passagers et le fret Uo 
l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York,| 

Toronto.mené.
Préparé par le D. POTTINGER,

Surintendant général.DR N. LACERTE,
Bureau du chemin de fer, 

Moncton, N. B., 28 mai 1884.LEVIS. P. Q.
cts., la bouteille. En vente 

a pharmaciens.
EN DEPOT CHEZ

Prix: 50 
chez tousse

-Fsltn l’eeuu ae ms VALE- 
Kl A. C’eut 1» meilleure pom­
made contre le chute de» 
cheveux et In Celvltle. En 
vente chez C. <hç BACIEB, 
Pharmacien, ruvTSuwe

ON DEMANDE EI.ZEAR AI.AKIE,
71 Rue Gotten, Ottawa.Des mineurs et ouvriers aux carriè­

res de M C. B. Wright, à Hull.
5 juin

H 4 janvier 1884.INKWATER,
Secrétaire. 2s

\

b

«a

Ottawa et Bulk Mercredi, Ï6 Juin 18846e atinêe Mo. 141
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réhabilités.

Citoyens d'Ottawa, la chaf.eur est arrivée 
pour tout de bon.

La demande pour chapeaux en paille et 
heaumes va être si grand e que je doute 
fort que mon assortiment y suffise.

C’est donc le devoir de tout homme de 
se hâter et de venir faire non choix.

Le soleil écrase de ses rayons bons com 
me méchants dans notre Canada démocra­
tique, et les bonnes actions ne suffisent 
pas pour garantir du feu au moins sur 
cette terre.

R. J. DEVLIN.

I. B. TACKABERRY
ENCAMEIR, COURTIER *

MARCHAND
A

Commission
Agit comme arbitre et commissaire-priaeur.

Bureaux : RUE SPARKS
(Enface de l’Hotel Russell )

OITAWA.

a. b. McDonald
E AC ANTHI R DE LA REINE

MARCHAND

Commission
No. 16 RUE ELGIN.

VIEUX DE 54 ANSA. 2L Talbot,
JlVOCAT. L’ElixiRSuit les cours du district d’Ottawa.

Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas • 
Hull, 52 rue Albert.

10 mars Végétal Balsamique3 m.

L. A. Olivier
A. H. DOWNSAVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETER -es 
Ottawa, 3 janvier 1883.

A subi une épreuve 
QUATRE ANS, et a été 
meilleur remède contre les

Rhume**, la Toux, la Coque­
luche et toutes les maladie* 

des Poumous.

de CINQUANTE 
reconnu comme le

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
I»I VISION 1»E L'EST. PRIX

25 cts. et *1.00 la Beuteille.

VENDU PARTOUT, et par
n. O. DACIER, Ottawa.

L’ANCIENNE LIGUE TOUJOURS EN 1VANT.

Ligne Courte 14 mal lan
ENTRE

ASSOCIATION MUTUELLE 
x> un

OTTAWA ET MONTREAL

Arrangement» de prlnteinns. 
vommeiifiant Mercredi, 211 

Avril, 1884. PREVOYANCE
11 DU CANADA.

les Statuts ConsolidésIncorporée d’après
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

TABLEAU DES HR8.

6 50445Laisse Ottawa.... BUREAU PRINCIPAL:
1G2 RUE ST. JACQUES 

MONTREAL.
lP*58Arr. à Montréal... 15

5*408 45Laisse Montréal..
«12* 15 DÏRECTEÜRS.

Arrive à Ottawa. A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 
Jacques Cartier—“ Président”

Hon. W. W. Lynch. M. P. P.,
Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents.

Ben. Globensky, Ecr., G. R.
L. H. Mat sue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec.
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Hairis, Ecr., Moucton, N. B.
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

LES CELEBRES CHARS PALAIS

CALUMET. LACHINEEf CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m—Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l'ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al­
bany, New-York, Bufialo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U. A B. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta­
tions intermédiaires.

3.45 p.m—Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke, Chalk River et toutes 
les stations intermédiaires, fai 
sant connection à la jonction de 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.30 p.m.—Train express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, le» 
le char-salon, la table des 

informations concernant

Hon. Alex Lacoste, C. R.. M. C. R., et T. 
J. Bitaillon, B. C. L.—Aviseurs Légals. 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—Dirictenr Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincial.

Pour imformations s’adresser à
M. CHARLES PUNCH ARI>,

No, 76. RUE SPARKS,
OTTAWA.

9 Mil

TAPIS, TAPIS etc

MAISON DE TAPIS
D’OTTAWA.

Av*attentas grand assortiment, les 
e-?!9irAtenrs, et les plus bas prix en 

fait de

iîelarts, Rideaux,
Corniche», Pôle», Garniture» 

et Meuble» de toute sorte.
siège dans 
heures et autres 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets. à la

■ar 36 RUE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Génôral des Passagers.
ARCHER BAKER,

Surintendant-général.

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Bac 8PARK8.

SHOOLBRED et Oie.W. C. VANHORNE,
Aiiminlstralmir-fïGnAral. 1»Ottawa, 17 Déc. 1883.

ILui* JULIEN,m

Pompes FunèbresEntrepreneur de

363 Rue DALHOUSIE, Ottawa,
Ci-devant occupé par M. Jos. Senécal.

M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, désire annoncer au public d'Ottawa 
et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompe» funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

FETTXX»:Mortgage Sale!
FAUTES1. ,T£emr,ez^,iU be offered for sale by PUBLIC 

AUCTION, at 12 o’clock noon, on THURS­
DAY, 26th day of June next, 1884, at the 
office of L. A. Olivier, No. 569 Sussex St., 
m the city of Ottawa, under the power of 
sale contained in a certain mortgage which 
will be produced at the time of sale, the fol- 
I wing leasehold lands namely: the west 
half of lot number eleven, on the south side 
of Ottawa street, in the City of Ottawa.

Terms will be made known at the time of

TROISIEM1i

iSui
Vous allez a 

François.
)And may be ascertained 

signed. from the under-

1L. A. OLIVIER,
Vendors solicitor. Et sans songe 

w de la lumière, il2 juin 1884

;2»
te et disparut, 
milieu des ténèb 

Les deux agen 
bout immobile 
chambre,

Cinq minutes 
domestique revir 

C’est drôle, d 
trouvé mademc 
elle n’est pas d 

Ah ! fit Morlot, 
était plein de lui 

—Je ne sais p 
elle peut-être, re 

—Nous le saui

GLACE ! GLACE!
F

es i
Nous, soussignés, marchands de glace de 

cette ville, avons conclu les arrangements 
suivants pour la saison 1884 :

10 Ibs. de
i,

Du 1er mai au 30 septembre, 
glace par jour pour la saison 

20 lbs par jour pour la saison 
Au mois, 10 lbs.

$5.00
7.50

l>hT jour par mois

V1.50
2.25

Le tout payable d’avance.
Aucun ordre au mois non acco 

du montant requis, ne sera pris en 
ration.

impagnô
considô-

(Signé,) J. CHRISTIN A Ci*.
D. N. CHARLEBOIS. 
M. LAPOINTE & Cm.

Ottawa, 21 mars 1884.
lot.Le Restaurant “ Queen ” —Je vais des 
appartements di 
sée, continua le < 

T s’y trouve probal 
—Oui, voyez, i 

nez-là.
François marc 

te.
—Tiens, fit-il e 

je ne sais pas oi 
ne vous ai pas s 
mé une bougie.

—C’est bon, c’ 
Morlot, nous n’ai 
de lumière, no 
peur des loups ; 
cher mademoisel 

François sorti 
rant :

Quel homme si

Après avoir c£ 
la Marne avec I 
lui avait remis u 
thène et longueœ 
qu’elle avait à 
Comme nous le s 
trée. L’espionne 
dans sa tête le 
aux ordres impi 
de Sosthène son 

Devant le chl 
contra le cocher, 
sortir avec Des G 

—Vous êtes ro 
cerise et vous 
émue, lui dit-il, 
ce monsieur que 
quitter, est quel 
me un amoureux 

—Si vous faisi 
perdriez, ce mom 
mes cousins Pa 
pour aller à Pa 
que je suis à Co 
arrêté pour venir 
me remettre un 

l, mère.
—S’il en est a 

Juliette, excusez 
—Vous êtes toi 
D’ailleurs, je 

intention de vou 
—J’en suis p 

qua-t-elle.
Et elle s’éloigi 
Un instant a] 

doucement dans 
sa maîtresse au 
quelle elle avai 
de sortir.

La marquise 
Les yeux à dei 
était plongée di 
réflexions. 
doute au 
qu’elle allait fain 
tion.

—Comment se 
la marquise ? lu 
Mette d’un ton 
plein d’intérêt.

.—J’ai toujours 
laise, répondit 
jeune femme. J< 
nuit comme l’ai 
voir dormir.

Juliette eut un 
imperceptible.

—Madame la 
\ peu de fièvre, rep 

—Oui, j’ai la 
langue sèches.

' —Demain, il 1
nir le médecin.

—Je n’ai pas 1 
cin ; du reste, 
mieux.

—Madame la 
re-t-elle prendre < 

—Non, merci, j 
—Une infusio:

J,

Numéros 13 & 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu à quelques minutes de marche de tou 
principaux hôtels. Toujours h point, nui- 
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des aames 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux huîtres et des diners 
privés.

P .S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.

I

L'k

120 mars 1884

CHAPEAUX !
MODES DU PRINTEMPS. i

L’assortiment de Chapeaux est des plus 
complets, et dans

DANS LES DERNIERS AOUTS
Venant directement des manufactures,

Capots do Caouctiouc,
Parapluie», 

Cuvraice» fails par le» Sau­
vage», ete.

\
■H. L. COTE

128, Rue Rideau.
DR. ROBERTSON, L.D.S.

DENTISTE
»,

Gradué du collège des dentiste de Phila­
delphie et du collège royal des dentistes,
Toronto.

BUREAUX, 25 rue SPARKS, 
(En face de l’hôtel Ru 

Dix années d’expérience.
3 mars 1884

V
asell.)

1 a

MAGASIN D’HABITS
DE PRINTEMPS ET D’ÉTE

TOUTES SDPiTESsCHÂPEAUX
est des p us considérables et comprend 

toutes les nouveautés.

Notre assomment est môme trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

VENDANT A BON MARCHE. 11
NOTRE ASSORTIMENT DE I [

CHEMISES
( \de toute description, est le plus considé­

rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires» 1

YVARIETE PRESQU’INFINIE DE
COLS,

< 1CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGE DE CORPS, etc.

Elle
sacr:? } N

277, RUE WlLUMROl.
C. Gagné et Cie

\

»
5 mars, 1883 la

A. PHILIPPE E. PANET, L. B.
Solliciteur, Procureur, Notaire, etc

BUBEAU :

Coin ties flues RIDEAU ET SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée sur la rue Sussex. 
1er juin 188 * la

1

SPRUCINE
meilleures prepa­

rations offertes jusqu'ici 
an public, pour le soulage­
ment immédiat et la gté- * 
rison de la Toux, dn Rhum*. T , 
de la Bronchite, de l'Kr- t 
rouement, de la 
de toutes les ma 
Gorge et des Po 

A vendre parte 
60c la bouteille.

B. E.McGALK, Chimiste",
Montré, ï

Une des

Croupe e 
aladies de m

ut™ 25 et

8

TEMOIGNAGE CONVAINCANTHoraire de» Chemins de Fe rDE PARTOUT
Je me suis démis l’épaule à la suit- 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les doi • 
leurs furent appelés, mais ne purent re­
mettre mbn bras à son état naturel. Apre» 
121 jours de souilrances atroces, j’allais à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis,, r 
médecin réussit à me remettre le bras ei 
position, mais les nerfs étaient tellemeu 
contractés que je ne pouvais plus que plie) 
mon bras à âng e droit. Les nerfs \-t 
raissaient être en til d’acier ; j’applique 
tous les remèdes ordinaires, de l’alcool e5 
du vinaigre, du Brandy et le l’ainiofc, 
mais sans aucun effet marqué. No' : 
avions une petite quantité de 
et liniment d'huile. C’est le remède qui i 
donné les meilleurs résultats, .le m .'‘a 
trouvé que dans une pherirr cie et en petit* 
quantité, et ayant dema- mux pharir.o 
ciens pourquoi ils ne gannneut pas feu 
mède; “ Eh bien, me répond reut-ils, i.ot.* 
ne savions pas que ce remède avait uu 
tant de valeur. ” J:s ont été tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que .iepunul» 
en ont acheté et en ont vendu des quat 
tités. Mais comine je ne pouvais attendu 
vu que l’on parlait déjà de 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
bras et détendre les neils. J’ai prétèie 
vous écnre immédiatement pour vous de­
mander de menvoyer six bouteilles, man 
avant que la seconde fut épuisée, les nerf* 
étaient détendus et je pouvais me servi 
de mon bras avéc facilité et sans doulbtii 

Permettez moi de vous dire que now 
nous servons habituellement de voire ai 
nica et liniment d’huile comme remèc1- 
pour les brûlures, écorchures, entorse?, 
maux de reins et en général pour inuin 
les maladies externes et cela avec 
meilleures résultats qu’aucun remède 11 
peut donner. Mon médecin donne son e. 
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Rbvd. D. Goohue,

Pembroke, N. H.

OTTAWA
Les arrimeurs de navires à Mira- 

michi, où 70 natires sont actuelle­
ment en rade, viennent de se mettre 
en grève parce que les matelots 
travaillent avec eux au chargement 
et au déchargement des navires.

Les ouvriers travaillent actuelle­
ment à raccorder l’embranchement 
Saint-Charles avec la voie du Grand 
Tronc. Dans quelques jours, les 
trains circuleront sur les deux 
chemins. Le dernier rail a été posé 
hier.

La pêche est abondante, par le 
temps qui court, dans le district de 
Québec. Quatre citoyens de Saint 
Sauveur, de retour d’une excursion 
au lac Jacques-Cartier, ont rapporté 
avec eux 60 douzaines de truites.

Les ours continuent leurs dépré­
dations aux environs de Saint- 
Alphonse, comté de Joliette. Ils 
ont enlevé huit moutons chez M. 
Euclide Lafond, deux chez M. R. 
Connor, et deux chez M. T. Kelly, 
jr. Ils ont même dévoré une vache 
chez M. Fabien Perrault.

Dans le comté de Beauce, près 
de Québec, il s’est vendu, ce prin­
temps, 550,000 livres de sucre d’éra­
ble, composant la charge de 25 
chars de 22,000 livres chacun. Les 
acheteurs sont encore dans ce comté 
et espèrent expédier une nouvelle 
quantité de sucre prochainement.

Le Tageblalt dit que l’empereur 
Guillaume a renoncé à sou voyage 
régulie- du printemps à Wiesbaden 
parce qu’on a découvert un corn 
plot formé pour le tuer. La police 
a arrêté un Américain porteur de 
quatre paquets de dynamite et qui 
a déclaré qu’il avait l’intention de 
s’en servir contre l’empereur. Il a 
ajouté qu’il a un certr î nombre 
de complices qui, en cas d’insuccès 
de sa part, réussiront à tuer l’em­
pereur.

Une ascension en balion a eu 
lieu, à Bordeaux, au milieu d’une 
foule immense, sur l’allée r.es Quin­
conces. Au nombre des spectateurs 
se trouvaient le consul des Etats- 
Unis, M. Georges W. Roosevelt et 
sa femme. Tout à coup uu soldat 
français arma son revolver et tira 
Une balle traversa le chapeau de 
M. Roosevelt et blessa le consul à 
la tête. Ce dernier essaya de mon­
trer le soldat à la police, mais il 
avait déjà disparu avec deux de ses 
compagnons. On suppose que cette 
tentative de meurtre a été commise 
par un soldat qui voulait tirer sur 
un officier habillé en bourgeois et 
que le consul ressemblait à cet offi- 

Une enquête a été ordonnée.

Pacifique canadien.—Départ pour 
l’Ouest: express 10.45 a.m.; express 
12.25, 3.45, 10.30, p. m. Pour l’Est: 
train régulier, 8.15, a. m. ; 6.50 p. 
m. ; train rapide, 4.45 p. m.

Atlantique canadien. — Départ 
des Chaudières, 7.45 a. m. 4.35 p. m. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

voire ai uiCiPETITE GAZETTE
Winton, Forsyth Go., N. G.— 

Messieurs,—Je désire vos offrir mes 
sincères remerciements pour 
Amers de houblon. J’ai souffert 
de la dyspepsie pendant cinq ans, 
avant de commencer à faire usage 
de vos Amers de houblon il y a six 
mois. Ma guérison a été étonnante. 
Je suis pasteur de la première église 
méthodiste de cette ville-, et toute 

congrégation peut témoigner 
des'bons effets de vos Amers de 
houblon.

vos

me mettre sou

ma

Votre tout dévoué,
Rév. H. Ferebee.

2000 livres de sucre de première 
qualité, en vente chez J. B. G. Dunn, 
l’épicerie populaire de la rue Dal- 
housie. Une visite est sollicitée.

Savons médicinaux—Le docteur V 
Perrault, pour se rendre au désir 
des nombreux clients qui^ lui en 
ont fait la demande, a placé sur le 
marché ses savons médicinaux, dont 
l’efficacité est infaillible. Voir l’an­
nonce dans les colonnes de notre 
journal. Le public ne pourra que 
se trouver enchanté des effets obte­
nus par ces savons.

On demande 100 couturières 
pour faire des habits. Les plus 
haut prix seront payés pour les 
habits militairs. S’adresser chez 

P. G. Auclair, rue Sparks.
J’ai encore 10,000 cigares de 

$18.00, que je vends $12.50 à ceux 
qui en prendront de 500 à 1000. 
Envoyez vos ordres au plus vite, 
car je n’en ai presque plus.

N. A. Savard.
N B—Beaux citrons frais, 15 cts. 

la doz.
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber­
culeux et l’hydropisie.

—J. L. Beaudry, maison de tail­
leur New-York, No. 523, rue 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor­
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu.* Une 
visite est sollicitée.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez G. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

Ayant souffert du Rhumatisme pendan, 
longtemps, on m’a conseillé de faire re­
sale de votre Arnica et Uniment d’hui 
La jiremière application me donna un sti 
lagement immédiat, et maintenant j*. .-ni. 
capabla d’agir à mes affaires, grâce à vol*- 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Dickison,

218 mie Si. Constant, Montréa..
En vente chez C. U. Dacier, rue Sussex 

Ottawa.

Voitures pour Enfants

Cages pour Oiseaux

E. G. LÀVERDURE
No. 96 Rue RIDEAU.

E. VEZINA
BIJOUTIER et HORLOGER

No. 536, Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’AN

Assortiment complet de Bagues, Annr aux 
Epingles, Boucles d’oreilles. Monta s 

en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Ouvrage fait à ordre sous le plus cour 

délai à des prix modérés.
AGENT pour la célèbre montre Waltl ».

cier.

Comment Ile Agissent
Certaines gens soi-disant respec­

tables n’oseraient pas nous dévali 
ser sur la route. Cela 
dangereux. Mais il y a des phar­
maciens soi-disant respectables qui 
ne se gênent pas autant lorsqu’on 
leur demande ce remède merveil­
leux, le Putnam’s Painless Corn 
Extractor. Ils volent les acheteurs 
de la manière la plus effrontée en 
leur donnant à la place un remède 
qui n’est pas le véritable extirpateur 
des cors de Putnam. Ayez l’œil 
sur ces messieurs, et n’acceptez que 
le véritable Extirpateur sans dou­
leur des cors par Putnam. Toutes 
les pharmacies en ont. N G Poison 
et Cie, Kingston, propriétaires.

serait trop

E. VEZHTA,
voisin, dn'VARIETY HAÏ !..

1er dec,

Poudres de Condition d’Alexande
HOULES POUR le* KOUM8

POÏÏEL’ti GROVE HOTEL, KT AU? RKS

MEDECINES CELEBRESTENU PAR
POUR LBS

CHARLES PICARD ChevauxBCE BANK AtiHNT a Ottawa C. STRATTON.
Coins des rues Dalhousie et Sainl-Patnck 

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
A. bres dans tout le Canada pour leui 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

M. Henri Filteau, tailleur bien 
connu à Ottawa, vient d’ouvrir à 
son compte un établissement de 
tailleur chez M. A. G. Larose, mar­
chand, 49, rue Rideau. M. Filtëau 
s’est assuré les services de plusieurs 
tailleurs et couturières de première 
classe, et il sera en mesure d’exécu­
ter tous les ordres que l’on voudra 
bion lui confier, que les étoffes 
aient été achetées chez M. C. Larose 

14—1 s

A 15 Minutes de Marche d’Ottawa

Un magnifique bocage, plateforme pour 
danse. Balançoires, hippodrome d’un quart 
de mille, et parterre à l’usage des personnes 
qui désirent faire des pique-niqnes. L’on 

tse rendre à V hôtel par le canal Rideau. 
_ pas servis à tout heure. Boissons de 
premières qualités, écuries et chevaux pour 
l’usage des voyageurs,

T. ALEXANDER.
la0 Nov. 1882

ES
COMPAGNIE de NAVIGATION 

RIVIÈRE OTTAWA.

ou ailleurs.

GRAND

Magasin de Meubles
DB

L.. Gll vTTGN,

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

L'établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

<e-T0US LES JOURS^i
A 7 HEURES OU MATIN

—(o)—

TAUX de PASSAGE pour MONTREAL:

M. P. C. Auclair pour répondre à 
aes nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d'Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un geure tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachés à ce 
grand établissement.

Toute commande g» ramie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparki, Ottawa.

Entrepreneur Meublier, Menuisier,

Ko. 530, Rue SUSSEX, Ottawa,
M. GRATTON est toujours heureux d’en­

treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation de Maisons .82.50Première Classe, aller
do aller et retour... 4.00 

1.90
doMeubles de toutes sortes pour, Cham­

bre à coucher, Salon et SaUe à 
manger.

Le tout exécuté avec soin, parades 
compétents, et à

Seconde Classe.................................................
Voyage complet descendre par ba­

teau et revenir en chemin de fer 4.90

BILLETS VENDUS ABORDouvrier»
FRET TRANSPOSÉ A BAS PRIX. 

Pour pin» ample»
Mon» s'adresser an bureau 

de la compagnie,
«LAI de LA REINE.

DES PRIX TRES MODÉRÉS. in forma­te1er Oct. 1883

>
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FBTTXL-IdETOUe Sale!
FAUTE ET CRIMEfor sale by PUBLIC 

k noon, on THURS- 
■ next, 1884, at the 
Mo. 5G9 Sussex St., 
under the power of 
ain mortgage which 
time of sale, the fol- 

: namely : the west 
m, on the south side ]
City of Ottawa, 
nown at the time of I

led from the under*

)LIVIER, 
ïndors solicitor.

TROISIEME PARTIE

(Suite)

Vous allez attendre ici, dit 
François.

Et sans songer à leur donner 
de la lumière, il ouvrit une por­
te et disparut, les laissant au 
milieu des ténèbres. 

t Les deux agents restèrent de­
bout immobiles au milieu de la 
chambre,

Cinq minutes s’écoulèrent Le 
domestique revint.

C’est drôle, dit-il, je n’ai pas 
trouvé mademoiselle Juliette, 
elle n’est pas dans sa chambre.

Ah ! fit Morlot, dont le regard 
était plein de lueurs sombres.

—Je ne sais pas vraiment où 
elle peut-être, reprit François.

—Nous le saurons, se dit Moi- 
lot.

—Je vais descendre dans les 
appartements du rez-de-chaus­
sée, continua le domestique, elle 

"l s’y trouve probablement.
1 11 —Oui, voyez, et surtout amc-

nez-là.
François marcha vers la por­

te.
—Tiens, fit-il en se retournant, 

je ne sais 
ne vous ai pas seu 
mé une bougie.

—C’est bon, c’est bon, lui dit 
Morlot, nous n’avons pas besoin 
de lumière, nous n’avons pas 
peur des loups ; allez vite cher­
cher mademoiselle Juliette.

François sortit en murmu­
rant :

Quel homme singulier !

(S
1
Ir2a

GLACE !
rchanda de glace de 
u les arrangements

10 lbs. de
i.1884 :

i saison

ir par mois 
do

$5.00
7.50
1.66
2.25

is non acco 
3era pris en

impagnô 
consulô-

CHRISTIN & Ci*.
N. CHARLEBOIS. 
LAPOINTE & Ci*.

U TJ
h

I, Rue ELGIN
emière classe n’est

Ie marche de tous lea 
ijours à point, hui- 
a saison. Renas à 

er des aames 1a manger des da 
On fait une spè 
litres et des dît

t pas surchargés.
H. SPENCER,

Propriétaire.
pas où j'ai la tête ; je 
nas seulement allu-

AUX! 4

RINTEMPS. I
iapeaux est des plus

HIERS GOUTS
les manufactures, Après avoir causé au bord de 

» la Marne avec Des Girolles, qui 
lui avait remis une lettre de Sos- 

^ thène et longuement expliqué ce 
I ) qu’elle avait à faire, Juliette, 
1 * y Comme nous le savons était ren- 
I trée. L’espionne cherchait déjà 

dans sa tête le moyen d’obéir 
aux ordres impérieux et précis 
de Sosthène son maître.

Devant le château, elle ren­
contra le cocher, qui l’avait vu 
sortir avec Des Girolle

—Vous êtes rouge comme une 
cerise et vous paraissez bien 
émue, lui dit-il, je parierais que 
ce monsieur que vous venez de 
quitter, est quelque chose com­
me un amoureux.

—Si vous faisiez ce pari, vous 
perdriez, ce monsieur est u n de 
mes cousins Passant à Nogent 
pour aller à Paris, et sachant 
que je suis à Coulange, il s’est 
arrêté pour venir me voir et pour 
me remettre une lettre de ma

C,
Parapluies, 

par les Sau- 
elc.

\

COTE
Rideau.
ON, L.D.S.
STE S.
3 dentiste de Phila- 
oyal des dentistes,

PARKS,
’hôtel Russell.)

1 a

D’HABITS
S ET D’ÉTÉ

SsCHAPEAUX
ibles et comprend 
uveautés.

môme trop considè- 
i le diminuer en

t mère.
—S’il en est ainsi, mam’zelle 

Juliette, excusez-moi.
—Vous êtes tout excusé. 
D’ailleurs, je n’ai nullement 

intention de vous offenser.
—J’en suis persuadée répli­

qua-t-elle.
Et elle s’éloigna rapidement. 
Un instant après, elle entra 

doucement dans la chambre de 
sa maîtresse au coucher de la­
quelle elle avait assisté avant 
de sortir.

La marquise ne dormait pas. 
Les yeux à demi fermés, elle 
était plongée dans de sombres 

, / réflexions. Elle pensait sans 
* ' doute au sacrifice immense 

qu’elle allait faire à son immola­
tion.

—Comment se trouve madame 
la marquise 1 lui demanda Ju­
liette d’un ton respectueux et 
plein d’intérêt.

.—J’ai toujours le même ma­
laise, répondit tristement la 
jeune femme. Je passerai cette 
nuit comme l’autre, sans pou­
voir dormir.

Juliette eut un tressaillement 
I ‘ imperceptible.

—Madame la marquise a un 
•, peu de fièvre, reprit-elle.

—Oui, j’ai la bouche et la 
langue sèches.

—Demain, il faudra faire ve­
nir le médecin.

—Je n’ai pas besoin de méde­
cin ; du reste, demain j’irai

! MARCHE. 11
TIMENT DE < I \

1SE S C t
t le plus considô- 
cette ville.

plus Populaires»
U’INFINIE DE

'

7

rs,
BAS,

CHAUSSETTES, 
)RPS, ETC.

iLLUnmm,

et Cie i
u

la

fi
PANET, L B.

u r, Notaire, elr

EAU ET SUSSEX,
VA.
e Suaaex.

la 1
>RUCINE
a meilleurea prepa- 

offertes jusqu' ici 
ic, pour le soulage ~ 
nmédiat et la gùé- 
la Toux, du Rhum«. 
Bronchite, de l'Kr- 
ît, de la Croupi- e 
;a lea maladies de >» 
it des Po 
îdre varto 
outeüle.
□GALE, Chimiste-, 

Montré, î

fl

mieux.
—Madame la marquise dési­

re-t-elle prendre quelque chose ? 
—Non, merci, je ne veux rien. 
—Une infusion ou une bois-

I
™U25 et

son rafraîchante, ferait beaucoup 
de bien à madame la marquise.

—C’est inutile.
—Pourtant madame la mar­

quise vient de se plaindre d’a­
voir la bouche sèche, insista Ju­
liette.

—Eh bien, pour vous être 
agréable, je prendrai un pen de 
thé mêlé de lait.

Une lueur rapide éclaira le re­
gard de la femme de chambre

—Je vais prier François d’al­
ler chercher tout de suite du lait 
tiède à la métairie.

—Cela n’est pas si pressé, lui 
dit-elle, je puis attendre. Où 
sont les enfants ?

—Ils sont rentrés depuis un 
instant.

—Allez dire à Rose de me les
amener.

Juliette sortit de la chambre.
Au bout de quelques minutes, 

Eugène, Maximilienne et la gou­
vernante arrivèrent. La mar­
quise tendit ses bras anx en­
fants.
après l’autre ; puis elle les assit 
sur son lit et les tint longtemps 
pressés sur son cœur. La gou­
vernante remarqua avec surpri­
se que c’était surtout le petit 
garçon qu’elle couvrait de bai­
sers.

Elle les embrassa l’un

—Cher petit, cher enfant ! 
pétait-elle à chaque instant. Et 
elle avait les yeux baignés de 
larmes.

Enfin, elle aida les enfants à 
descendre de son lit et fit signe 
à la gouvernante de les amener. 
Lorsqu’ils furent partis, elle se 
mit à pleurer à chaudes larmes.

Elle pleurait encore quand 
Juliette lui apporta le mélange 
de thé et de lait dans un bol de 
vermeil.

Elle

lé-

vivement sesessuya
yenx.

Qu’a-t-elle donc ? se demanda 
la femme de chambre.

Elle présenta la tasse à la 
marquise qui la prit et la but à 
petites gorgées.

Vous avez eu raison Juliette, 
lui dit-elle, il me semble que 
cette boisson me fait du bien.

Madame la marquise veut- 
elle en boire une seconde tasse V

Non, c’est assez.
Madadame la marquise veut- 

elle que je passe la nuit près 
d’elle ?

Oh ! je ne suis pas malade à ce 
point.

Certainement ; mais si mada­
me la marquise avait besoin de 
quelque chose ?

Je vous appellerais. Du reste, 
je crois que je dormirai cette 
nuit Ma tête s’alourdit, mes 
paupières se ferment malgré 
moi. C’est singulier. J’éprouve 

sorte d’engourdissement 
dans les membres. Juliette, lais- 
sez-moi seule.

L’espionne se retira dans l’an­
tichambre.

Aux domestiques qui vinrent 
lui demander des nouvelles de 
la marquise, elle répondit :

Elle va beaucoup mieux, elle

une

dort.
Quand il fut tout à fait nuit, 

elle alluma une lampe. Puis, 
elle traversa le boudoir sur la 
pointe des pieds et entr’ouvrit 
la porte de la chambre de la 
marquise. Elle regarda la figu­
re pâlie de la jeune femme éclai­
rée par la lumière douce de la 
veilleuse. La marquise dormait 
profondément.

Juliette referma la porte, sor­
tit du boudoir par une autre 
que celle de l’antichambre, tra­
versa le grand salon et suivit un 
couloir qui la conduisit à un es­
calier dérobé, qu’elle descendit 
rapidement. Au bas de l’esca­
lier, elle ouvrit une porte basse 
et s’élança hors du château. 
Elle courut jusqu’à la porte du 
parc où l’attendait Des Girolles. 
En lai remettant la clef, elle lui 
dit :

Vous pouvez venir.
Elle rentra au château et s’em­

pressa de remonter dans l’anti­
chambre. Personne ne s’était 
aperçu de son absence Elle 
s’assit dans un fauteuil et atten­
dit.

A dix heuaes moins un quart, 
les domestiques étaient tous cou­
chés. Les yeux de Juliette se 
tournaient constamment vers la
pendule. Quand les aiguilles 
marquèrent dix heures, elle pro­
nonça tout bas ces mots : 

Encore une heure.
(A suivre. )

»
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Perte et Gain LA PROTECTION SANS EGALE
Le grcs lot : soo.ooo marcs, $125,000 ou £26,00 )CHAPITRE I.

“ Il y a un an je .ouffrais!d’une 
fièvre Diliouae.” ISA IL DAZE

Manufacturier
, 1 consé<I“™ce, liant le tirage de la Ime classe, qui aura lieu les 9 et 10
tÏTsitsi®84’ décidera du partage de 4 OIM) lots formant un chiffre total de
L>4b,000 marcs, comprenant le lot de «0,000 marcs. Le prix dans cette classe

Le tirage de la 3me classe aura lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 
principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0 lÿeh stg 

Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix
principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs....$ü 00—£1 4sh stg

Le tirage de la 5me classe aura lieu le lOet 11 Septembre 1884. Prix
principal 90,000 M. Prix du billet 24 marcs...... $6.00—£l.4sh. stg.

Le tirage de la 6me classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix orin-
cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs..........$6.00—£1 4sh. stg.

l e tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 
I2 Novembre 1884. Les principaux lots à être gagnés sont •

300,000, 300,000, 100.000, 70,000 marcs etc., et dans le cas le plus
heureux le plus gros lot peut s'élever à 800,00® marcs ou *123 OOO 
billels numérotés et le prospectus offleiel seront envoyés promptement à l’adresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d'un 
billet reçoit la liste ollicielle du tirage. Ia> paiement des billets peut se faire uar 
mandat sur la poste payables à Hambourg ou Londres (Ant terre), ou par billels 
do banques, chèques, bil.ets a vue sur toutes les places de comme ce d'Buroue que 
l'on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchand géné al Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, sous silence i ar la poste ou nar 
autres voies suivant le désir. S'il vous plait d'adresser en toute confnnce votre 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loterie s. assigné.

VALBHTTIN-tlb Ole.,
HAMBURG. Allemagne, Europe.

En vous adressant à nous vous avez l'avantage de pouvoir obtenir des billets 
directement sans l'entremise d'un tiers, et on conséquence chaque participant non 
seulement reçoit la lisle ollicielle des gagnants dans le plus court délai possible 
après le tirage, mais obtient aussi les billets originaux, aux prix lixéa dans lo 
prospectus ofliciel sans charges extra.

“ Mon médecin déclara que j’étais gué.-, 
muia j’eus une rechute avec des douleur 
terribles dans le dos et les côtés, et je devins 
si mal que

Je ne pouvais pas remuer!
J'amaigris!
De 228 livres je tombai à 120. Je prenaif 

des remèdes pour le foie, mais sans suce' _ 
Je ne croyais pas avoir plus de trois mois £ 
vivre. Je commençai à prendre des Amei 
de houblon. Immédiatement mon appé*;‘ 
retint, les douleurs me Quittèrent, et ap *ôr 
avoir bu quelques bouteilles, j’étais non s-- 

aussi sain qu'un souverain, ma 
pesais plus qu’ auparavant. Je dois la vit 
Amers de houblon.”

Dublin, 6 juin 1881. R. Fitzpatru
DEVENIR MALADE.—

—(et)—

MARCHAND de CHAlSvlRES
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES
lement

De.lh.ou.3ie et de l’Eglise 
OTTAWA.

Désire faire s* voir à 
tiques et au public d’Ot 
virons en générai qu’il a a 
en opération toutes les machines d 
établissement autrefois en opération 

Sussex par M, Selby Lee pour la

Comment 
au troid la nuit

«IR MALADE.—ExpOSeZ-VOüi 
et le jours ; mangez bei u- 
ndre d’exercice ; travail^ 

•epos ; soyez conti- 
soins du médecin:

ses notnl 
tawa et

reuses pra­
de ses en- 

cheté et mis 
du vaste

p sans prendre 
)sans prendre d 

sous les
prenez tous ces vils remèdes à bas pris 
annoncés partout, et alors vous aurez besoin 
de savoir comment devenir en bonne 
santé?” ce à quoi on peut répondre en 
quatre mots : Prenez les Amers de houblon.

trop sans pr 
nuellement

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Dazé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est san 

contredi le plus complet de ce ge 
Ottawa et est composé d'ouvriers d 
mière classe.

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.

Une SPECIALITE dans les Commandes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

datisfactioa garantie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

gyLes marchands de la acampagne fe­
raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

LA SANTEJJN DEVOIR
LA MALADIE «N CRIME !

------ DU------

Dr. BAXTER.
Le SEUL REMEDE VEGETAL IZAIE DAZE,

Propriétaire.
Le FER

BR A VAIS SSStoSttM JL
saute eu très peu de temps.

•E Bépif* 
ef <fee

DEI rWTIEFSpW
i Imitatione.

16 mai 84CONTRE LA

l.yupepste, Perte d’Appetlt, 
Indigestion, Constipation 

Habituelle, Mal de Tete 
etc., etc., etc.

PRIX, 25 cte. la BOUTEILLE.
Vendu partout, et par C. 0. D ACIER.

Ottawa.

LE SEUL VINCHAS DESJARDINS Le FER ÿ£SÿSl£,qsssSt
avrhèea, ul conati-BR A VAIS à Vextrmlt

4m roxm de Momma
dont r$mplol

donna ho mimât résultâtt 
quo oolul do

No. 7 RUE ELGIN,
Le FER Mr&it’Sn’ntS!OTTAWA.

AQENT D’ASSURANCE
sur la VI E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

I’HUILEdeFOIEcdiVlORLIElan15 mai 1883.

NOUVELLE MANUFACTURE
Le FER 

BR A VAIS EÜÎÏÏÆr le at,?,*1
revlentdoncàlôcvutlL

Le Vin û l'Extrait 
de Foie de MorueJJ IJOUT ERIE jjj COMPAGNIES RKPRÉSBNTÉKS:

La Citizens, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian.
La Phoenix,

Capital et Actif Réunis
au delà de

m, $40,000,000
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

par Jour.

Bloc de l'Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

Le FER ne noircit jamais 
les dents. CHEVRIERdo BR A VAISdoM. C. H. DOUCET a transporté son ate­

lier d’orfèverie du magasin de bijouterie d< 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai toute 
con,mande telle que bagues. Boucles d’O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

Un prospectus détaillé accompagna KI8ER U 8I8MTURE CHEVRI ER,chaque flacon.
Dépôt dans tontes les bonnes Pharmacies. Dépôt à Québoo »' «d. MORIN *. O», 

VhkiMrfcne-CIrtsitat*. It*, rie lUtuVlua.
EXPOSITION * PAID 1171

HOBS CONCOURSC. H. DOUCET, ‘■ASTHME
f Par la VOVBBI du

DGléry

Propriétaire
2 fév 81

ACTIONS de Banques et de Co 
incorpprées, achetées 
gent et sur marge.

mpagnies 
et vendues pour ar-PAUL T. C. DUMAIS, CHEMW DE FER

Dépositaire! i Québec :D'Ed. MORINiC".

M. C. 0. Dacier a ces médecines et 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.“CANADA nmwArpenteur de la Puissance et de lu 

Province de Québec. 
Explorations et arpentages faits à la de 

manae des propriétaires de limites, dt 
fermes et de terrains miniers, ainsi qu-. 
plans et journal d’arpentage (Field Books), 

Bureau : 23 rue de l’Eglise, Ottawa.

EMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des conditions très 
avantageuses. Taux d’intérêt DORION & DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
140 Rue Sparks et 568 Bue Sussex,

LAréduits :

VOIE la plus COURTEARGENT placé sur garanties de première 
classe. »

LES capitalistes trouveront leur avan­
tage à correspondre avjc

M. Chas Desiardins.
Block de l’hôtel Itiuwell, rue 

Sparks, Ottawa.

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.Et tous les points à l’est.
Grands avantages pour les fêtes.

Une douzaine de Portrait»,
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

Photographies de toutes grandeurs, satis­
faction garantie.

Une visite est sollicitée ches
DORION et DELORME,

No. 140, rue Sparks et 
coin de la me Rideau.

Pour les meilleures ferronneries à bon mar-1
ché, allez chez ! M

McDOVGALL & CUZNEB
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES. OTTAWA.

Et à MATTAWA, P.Q.

31 Octobre 1883.

CHANGEMENT D’IIEURE.
arques de Commerce et Droits d’Auteur 
igistrés.
1er déc. | CONVOIS a PASSAGERS i 

Tous Les Jours ^Pilules de Boil Longues Composée!
De McOALI

Jtecouverte» r CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Monb- 
réaî, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont lee lignes s'étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi.les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, A'bauy, et New-

A partir du lundi‘19, 
caleront comme suit •
Partant d’Ottawa 

.OO a.m.

.50 p.in.

569 rue Sussex, 
18 Oct. 1883son certa 

toutes les aflet» 
lions bilieuses, 
torpeur du fob, 
maux de têt#, 
in di ges tione 
étourdissement! 
et de toutes let 

le mauvais fonctionne»

la.

* MACHINES A COUDRAMCDOUGALL A CUZNER
lu

Le plus grand assortiment de Machine* 
à Coudre des

Nov. 1888, les’trainfllcir-

J. B. AKIAL, (S . I Arr. ft Montréal. 
11.85 a.m.

I 8.20 p.m.
MEILLEURES EABSIRUEb 
et aux conditions les plus Ja.dles, compre­
nant (pour UHftge do <i ch tique;
Royal, Wilson, Ntewarl, Weed, Wan- 

ser, New Stewart, white, 
Wheeler et Wilson.

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
et VITRIER

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandée: 
comme étant un des plus sûrs et des plu: 
efficaces remèdes contre les maladies pluf 
haut mentionnées. Elles ne contiennen1 
pas de mercure 
lions. Tout en 
pouvant être 
quel cas, elles ne ci 
ces substances délétères qui pourraient es 
rendre préjudiciables à la santé des enfante 
ou des personnes âgées. Les Pilulis ri 
Noix Lonqubs Composées, d* MoGalk, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con# 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de 
nière à les placer au premier rang para 
tontes les pilules stomachiques jusqu’a pré. 
sent offertes an public.

B. E McGALE, Chimiste, 
Montrés 

in

Pr’t de Montréal.
8.45 
4.30

Tous les convois à passagers se rendent dtreo 
tentent à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous lee 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
itin se raccordent au Coteau avec le 

Toronto et toutes les 
ive à Toronto 

tant d’Ot-

Arr. A 4M (an 
12.20 p.m.
8.00

(Machinée à Coudre
Wanzer Ü e

Elles
aucune

pour fabrique)

Singei de Wilson No. 8, 
Machinée de Peareon pour coudre avec 

le ill ciré et avec le brai dur. 

Machinée de Jonee à rapiécer pour es 
fabricants de chaussures.

55ni
de®

; purgatif, 
n’importe 
ucune d<

Marchand de 
v PEINTURE uissant 

contiennent a

étant un p 
administre

ET DE VITRES,
526 RUB SUSSEX

OTTAWA

matin se ra
train direct pour Toron 
stations intermédiaires qui arr 
à 10 heures du soir, Le train par 
tawa à 4.60 p.m. se raccorde à la 
Bonavtnture à Montréal avec l’express de 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.IC 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White River 
Junction 2.55 a.m., Concord 6.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.05 a.m., 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashua avec les 
trains pour Worcester, Providence et tons 
les points sur le N. Y. A N. E. R. R’s.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à ti.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 du

Statio
de R. W. MARTINM. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

36, Hue Rideau.
1er Fév. 188»

Sirop des Enfants du Or Goderre
Ce’sirop est préps 
je avec l’approba­

tion des professeurs 
de l’BtoledeMéde 
cine et de Chirur» 

e de Montréal,
Faculté de Médeci­
ne de V Université 
jdu Collège Victo»

Le sirop des eut 
faute est supérieur 
à toutes les prépa­
rations calmantes 
offertes aux mères 

de famille pour conserver la santé de leurs 
enfants; fl pent être donné avec la plus 
grande confiance aux enfante dans les cas 
suivants: Colique. Diarrhée, Dylsenterie, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche,

Demandez le Biaor do Da Goosaae et 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Btats

1883

NOUVEAU MAGASINLes propriétaires trenveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

matin

tPEINTURr, TAPISSERIE, VITRES 
ET DE DECOliAlI.jN 

No. 208, Rue DALHOUSIE, Ottawa
mi »17 mars 1883

Aux Inventeurs 
J. Coiirsolle & Cie.,

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Lee passagers pour le 8ud et 3’est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frais extra 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage eet chéqué pour n’importe quel en-
<*ILes billets et tout autre renseignement peu­
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trono 
rue Sparks, et au dépét des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d'après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois min 
l’heure d’Ottawa.

GEO. PHIL BERT
àr’ropridtsu.re et sans queSolliciteurs de Brevets (TInvente 4 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agence* et Cerreapenêssnto eux Et» un 
Unis, eu Angleterre et en France.

H. GEO. PH1LBERT, se charge 
commande que l’on vonara bien lai 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la vifle et de la cam­
pagne sont priés d’aller lui rendre une 
visite avant d’acheter ailleurs.

de toute 
donner. etc.

nutes aveeJ. COÜRSOLLE & Cie., 
Chambre Victoria. 

Vis-à-vis e bureau des Brevets,
^OTTAWA, Dut.

Unis
D. C. LINSLBY, PRIX, 25 Cte. LA BOUTEILLE,

Seul propriétaire,
B. E. McGALE,

GEO. P HILBERT,
208, BUE DALHOUSIE.

Il fév 1884

Gérant
B. C. WINNIE,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, 19 Nov. 1883.

Chimiste.
Moz.trB. P.—Boite 68. 

24 Fév 1883 lan.6m. 1883. U
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DECOUVERTE SCIENTIFIQUE

Savons Médicinaux du Dr V. Perrault
DE SAHTT-I2ÜSTACHE

abonne

Payable d'avance, pi 
do do qi 
do do m 

Edt. Hebdomanaire,

1

Après avoir pendant plus de trente ans étudié spécialement la DERMATOLOGIE, 
et après avoir môme, dans ce but, passé quelques années dans les hôpitaux de Paris, 
le Dr V. PERRAULT vient derecuillir le fruit de ses travaux en faisant la découverte 
-le propriétés médicinales propres à guérir toutes les affections de la peau.

Jusqu’à ces derniers temps, le Dr Perrault s’était refusé au projet de mettre sur le 
marché les savons qu’il préparait d’après les don ées de sa découverte ; mais sur les sol­
licitations d’un grand nombre de ses confrères et amis, et désireux de venir en aide à la 
pauvre humanité souffrante, il croit devoir aujourd’hui les mettre à la disposition du 
public.

\

t
i

LA SOClrél
L,indépendance de fortune du Dr V. Perrault le mut à l’abri do tous les préjugés 

que le charlatanisme a pu soulever jusqu’à ce jour dans l’esprit du public, surtout en 
ces matières médicinales. Il suffit de savoir, comme l’a si bien dit le Dr D. Marsil, 
dans une lettre qu’il adressait au Dr O. Perrault, le 6 juillet 1883, que celui-ci ait été 
inspiré des travaux des spécialistes les plus autorisés, tel que Hebfa, Koposy, Cazenave, 
etc., pour cesser de croire que le Dr Perrault veuille exploiter le public. Les charlatans 
prétendent d’ordinaire, par un seul onguent, un seul sirop, etc., guérir toutes les ma­
ladies possibles et impossibles, il y a là un contre bon sens évident.

Il n’en est pas de même pour les S.iyoiim médicinaux <ln l>r V. Per­
rault. Dans chacune des espèces de savons qu’il prépare, et qui sont au nombre 
de 18, il fait entrer des médicaments adaptés à la maladie qu’il s’agit de guérir. On 
comprend facilement, en effet, que le rifle, les datrhes, le rhumatisme, la teigne, les 
hémorrhoîdes, etc., que toutes ces maladies, différant entre elles, ne sauraient être 
guéries par le môme remède. Il faui donc pour chacune de ces maladies des propriétés 
mèdécinales différentes. Qu’on en fasse usage, que les médecins essaient ces savons, 
et tous ne pourront manquer d’en proclamer l’excellence, comme les savants auxquels 
ils ont été soumis.

J

LE Ci>

4 Ottawa et Ht

QUESTIOI

LE NOUVNUMEROS ET USAGES DES SAVONS MEDICINAUX 
Savon No l-Pour démangeaisons,

25c ts
No 2-Détersif, plaies de tou 

tes sortes
No 3-Pour les lentes, mor­

pions, etc
No 4 -Pour ulcères syphili-

ques..................
No 5-Pour dartres...
No 6-Pour la teigne 
No 7-Pour les maladies de 

la barbe
No 8-Pour les taches de rous­

seur et masque 
No 9-Pour le rhumalisme25c
«tir K N VEN VE CHEZ TOUS LES PHARMACIENS-®» 

Dépôt général et fabrique à Saint-Eustache ; JT. A. 1V4QUÏN, Propriétaire 
31 mai

< À
Savon No 10-Pour la grosse gorge

(goitre)........ .
u No 11-Désinfectant. 
w No 12-Pour le rifle 
“ No 13-Poiir les crevasses.25c 
“ No 14-Pour embellir la peau, 

25 cts
11 No 15-Pour la gale et toutes 

blessures des animaux,25c 
44 No IG-ConLre les moustiques 

et mouches noires,25c
44 No 17-Pour la gale......... "V
u No 18-Pour les hémorrhoi-

Le nouvel eir 
Leonard Tilley 
Londres a été, 
entier et audeli 

La moyenne i 
sur le minimu 
cinquante centii 

L’emprunt p 
d’intérêt. C’est 
$350,000 pai an 
nement réaliser 
dette.

Jamais encon 
effectué un em 
lions aussi favo 

C’est là une 
fiance que les 
dans le Canad. 
cri d’indépenda 
Richard Cartwr 
sur les capitals

25c
.25c

25c 25c

t25c

25c
,25c
,25c

,25c 25c 4

2;c des .Stic

l m

ALLEN’S LUNG BALSAM.

B A TJlr.fi. M
«SK 
%§fP£
* U

LS REMÈDE POUR GUÉRIR LA

Consomption, la Tou*, les Rhumes,
L’ASTHME, LE CROUP,

Et tonte Affection de la Gorge, des Fumons 
et des Organes Pulmonaires.

PAR SON USAGE SUIVI,
LA CONSOMPTION A ÉTÉ GUÉRIE,

/
&

DES*
Lorsque d'autres remèdes et Médecins n'a­

vaient pu effectuer la guérison, 
s Médecins, Le Daily Sun 

VEvening Telegr 
résumé d’un 
dimanche dern 
ministre proies 

Ce minislre s 
cyclique du S 
francs-maçons. 
Saint Père ca 
maçons, et ce 
qu’il faudrait h 
comme société i 

La pèrsécntic 
pas un point ne 
gramme franc-i 
Pombal jusqu’à 
l’a toujours mis 

Mais pour ré 
aux récriminât 
question, nous, 
les actes des fra 
qu’il convient 
protestations d< 

Nous citons 
lettre écrite pa 
missionnaire ei 
nous trouvons 
d’autres dans t 
d’être imprimé 
écrivant de la 
date du 18 sepi 
donc au sujet d 
mença à exerc 
juillet dernier, 

“ Le R. P. 
lui, en ville le 
de frères néces 
à donner aux c 
ces soins nous 
de les procurei 
D’une part, les 
taires, qui se 
pourvoir à 
l’autre la fra 
tête des comn 
sance nous oi 
Toutes les ins1 
lien ont abouti 
à des promesse 
pel en cas de 
PP. Francises 
paroisse, n’on 
heureux, 
collège consul 
pour aviser à 
venir en aide 
tout a été inv 
nous,avons ac< 

, ceiit (100) Euri 
Fhôpftal sans

1 C.
. , Le

Ministres et 
; en nn mot, par tous ceux 
un essai raisonnable. Il

Comme Expectorant 11 n’a pas d’égal
L'enfant le plue délicat peut le prendre sans 

l danger. Il ne contient pas d'OPIÜM sous au- 
cune forme.

, La manière de s’en servir accompagne
w chaque bouteille. •

7iil« V.ugrevlng represent "bc Luogslu B oesiiLy stslBj -2■£T' Eü V0nt6 chez tOUS Ici l’harm&ClCUS.

Recommandé par ’ 
Gardes-Maladcd 
qui en ont fait 
toulage ivfaillib

I

a

j-

Grande Vente à Sacrifice
a

------DE-------

1

ET VERRERIE 4

Tout doit elre vendu au prix contant afin de faire place 
pour les nouvelles marchandises du printemps «nii nous 
viennent d’Europe.

C. S. SHAW & Cic.,
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1884

PIANOSHarmoniums 99 f 1 »
WILLIAMS 0E TORONTO.UXBRIDGE ET THOMAS.

a vBiTDræ, 4 ) .

CONDITIONS TUBS FACILES. JR. W. MARTIN & SON, < 1

a# BCE BIDEAC, OTTAWA.

LA COMPAGNIE DU
f1Pti

PP

REGLEMENT DES TERRES
La cou pagnie oflrc des terres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 

côté du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à

tou

4

$2.50 PAR ACRE
et plue, avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.

Une Diminution de $1.25 a $3.50 par acre se a faite aux acheteurs qui 
voudront cultiver : selon le prix payé i our les terres, elle sera accordée à de certaines 
conditions. La Compagnie offre austi des terres sans conditions d’établissement ou 
de culture.

LES SECTIONS RESERVEES 
le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires et numérotées, dans 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, sont maintenant offertes à des conditions avan­
tageuses, aux personnes qui sont prèles à mtreprendre immédiatement leur culture. 

CONDITIONS DE PAIEMENT :
Les acheteurs pour» ont payer un sixième comptant et la balance en cinq paie­

ments annuels avec it térôt à six piur cent par année payable d’avance.
Des personnes qui achèteront des terres sans la condition de les cultiver recevront 

un acte translatif ae

\ 11!

/

propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier. 
Des paiements peuvent être faits en débentures garanties par les terres concédées, 

qui seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur valet r au pair, avec l’intérêt 
accru. Çes bons peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Mont­
réal, ou à aucune de ses agences

Pour les prie et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa­
tions au sujet *la vente des terres, en s’adressant à JOHN McTAVISH, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

Par ordre du Bureau,
CHARLES DR INK WATER»

Secretaire.

È &re i
• au Caire, noui 

'constaté à' A 
absence systéi 
cours religieti 
les Franciscaii

I!

Moutréal, 19 février 1884.—6m-5fs

JS Canada, 18 Juin 1884

On demande 100 eouturières 
>our faire des habits. Les plus 
laut prix seront payés pour les 

habits militaires. S’adresser chez 
P. G. Auclair, rue Sparks.

COUR DE POLICERésumé TélégraphiqueSERVICE TELEGRAPHIQUE
| Présidence du juge O’Gara |

Ottawa, 18 juin 18P4. 
Steven Robinson, trouvé ivre-mort sur 

la rue Bank, à 5 heures du soir, est con­
damné â $1 d’amende et $1 de frais ou 
huit jours de prison.

William Seabrook, accusé d’insanité, 
es;t acquitté.

James Heron, accusé de tenir une 
aison de désordre sur la rue Stuart, est 
^quitté sur promesse de quitter la ville. 
Chs. McCann, accusé d’ivresse, e»t 

acquitté sur promesse de ne plus boire.
! Ellen Heron, accusée d’avoir permis du 

désordre dons sa maison est acquittée sur 
promesse de quitter la ville.

—La pierre angulaire du Palais 
Légis.atif a été posée, hier, à Qué­
bec.

CANADA

Québec, 17—M. Balfour, inspec­
teur de la banque Union, qui était 
depuis quelque temps à examiner 
les livres de la succursale de cette 
banque, à Trois-Rivières, a décou­
vert un déficit se chiffrant à quel­
ques mille piastres. M. Henshaw, 
Tagent de la banque Union à Trois 
Rivières a reconnu avoir perdu de 
l’argent dans des spéculations. Le 
déficit est couvert par l’assurance.

La grève des ouvriers à l’emploi 
deM. Beemer, à la Petite Rivière, 
est terminée, et les hommes ont 
repris l’ouvrage.

L’honorable M. Ross n'ira pas en 
Europe ainsi qu’on l’avait annoncé. 
Il doit aller passer quelques semai­
nes à Vile du Prince-Edouard pour 
y chercher le repos et la santé.

EUROPE

Londres, 17 —L’amiral Hewitt, 
qui était allé en mission auprès du 
roi d’Abyssinie est revenu a Aden.

Un nouveau complot dirigé 
tre la vie de l’empereur Guillaume 
vient d’être découvert à Berlin.

Les orangistes menacent de laire 
un mauvais parti à lord Spencer 
s’il persiste dans son intention de 
se rendie à Belfast.

Paris 17—Une profonde agitation 
existe dans le sud de la France, à 

de la mise en force de la loi 
contre les combats des taureaux.

Les Allemands qui résident à 
Paris ont offert, hier, au prince de 
Hohenlohen, l’ambassadeur d’Alle­
magne, un élégant bureau.

Londres 17—La police et la popu- 
lation sont effrayés par les conspi­
rations des dynamiteux. Les baga­
ges d’un Américain, qui est descen­
du dans un hôtel de la rue de 
Waterloo ont été saisis, hier, et 
jetés pas un puit, parce qu’ils con­
tenaient des matières explosibles.

Rome, 17 — L’église Saint-Pierre 
est gardée chaque nuit et des pa­
trouilles sont faites toi., autour; 
les autorités ayant été averties par 
des télégrammes d’Angleterre que 
des dvnamiteux se proposaient de 

rendre à Rome pour faire sauter 
cet édifice sacré.

Pas de humbug—Encore un nou- 
en faveur de la

—Douze Mexicains et deux Amé­
ricains ont été tués, hier, par une 
explosion sur le chemin de fer 
Mexico Central.

—Deux chevaliers d’industrie qui 
avait obtenu une somme de $50 
d’un voyageur à bord du train 
entre Prescott et Brockville ont été 
arrêtés, hier, à Prescott.

—On dit que la compagnie du 
Pacifique se propose d’acheter la 
ligne de bateaux à vapeur de la 
compagnie du Saint - Laurent en 
vue d’établir une ligne régulière 
entre Montréal, Québec et Chicou­
timi.

veau témoignage 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex-député 
de Kent, reconnaît que cette inesti­
mable préparation lui a rendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille découverte il n’y a 
plus lieu de rester chauve. Avis à 
tous les intéressés 

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Vglêria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. 11 est absolu­
ment nécessaire de se conformer 
strictement aux directions. L’excès 
est nuisible.

Ashburham, Mass., 14 janvier 
1880.—J’ai été très malade pendant 
plus de deux ans. Tous désespé­
raient de ma guérison. J’avais 
essayé les médecins les plus ha 
biles, mais ils n’avaient rien fait. 
J’avais les poumons et le cœur très 
malade et je ne dormais pas des 
nuits. Je dis alors à mes enfants

Excursion » Montreal

Le nombre des personnes q 
acheté leurs billets dans le but 
de se prévaloir du privilège de par­
tir par les trains réguliers du che­
min de fer Canada et Atlantique 
est déjà considérable. Ne pas ou­
blier qu'il faut acheter ces billets 
avant samedi.

Les personnes qui désireront aller 
à Québec peuvent s’y r ndre par le 
bateau lundi soir, et être de retour 
à Montréal pour la procession, mer­
credi au matin ou bien y aller plus 
tard si elles préfèrent.

ON DEMANDE
UNE

dation
servante munie de bonne recomman- 

uo, s'adresser au No. 337 me Dalhousie.ui ont
que je ne mourrais pas en paix 
tant que je n’aurais pas fait l’essai 
des Amers de Houblon. J’en pris 
leux bouteilles qui m’ont beau­
coup soulagé. Je suis euérie main 
tenant. Plusieurs malades ici ont 
vu comme j’avais été guérie, et se 
servent aujourd’hui avec succès de 
cette médecine sans pareille les 
Amers de houblon.

1 3.
con-

Echoppes a Vendre
Le droit de tenir des bavettes de rafraî­

chissements sur le parc Lansdowne, le le‘ 
juillet prochain, fête de la confédérationr 
sera vendu par encan public, sur tes lieux, 

edi prochain, 21 juin. Vingt-cinq pour 
•ont payables comptant, le jour ae la 

vente, et la balance de 75 pour cent devra 
être payée au soussigné avant le samedi, 
28 juin à midi, ou le Dépôt de 25 pour cent 
sera confisqué. Les échoppes dont le paie­
ment complet n’av-a pa 
dues au plus haut cnchû 
comptaut

cent ser
Mme Julia G. Cushingcause

AVIS SPECIAUX
fait seront ven- 

nsseur pour argent

ROBERT SURTIES 
Secrétaire du comité de la célébration, 

Ottawa, 17 juin 1884.

Iroquois — L’automne dernier, 
une centaine de sauvages Iroquois 
sont montés dans les chantiers de 
la rivière Ottawa pour passer l’hi 
ver à faire la coupe du bois. Ils 
sont arrivés à la gare Union ce ma­
tin. Le chef ayant aperçu l’ansei 
gne du restaurant T Iroquois si bien 
tenu par M. G. Gratton, et alla s’in­
former si le propriétaire du restau­
rant était un Iroquois. On lui ré­
pondit que le grand père était sau­
vage, sur ce, le chef de la troupe 
alla chercher les sauvages et s’em 
parèrent du restaurant. Les sauva 
ges se trouvèrent si bien de la bonne 
qualité des liqueurs, vins et cigares 
et de la table qui est toujours riche­
ment garnie qu’ils ne voulaient plus 
quitter le restaurant. M. Gratton a 
été forcé de faire venir un détache- 

L’Union des Charpentiers a élu, meut <je ia police du gouvernement 
hier, M. J. Falardeau, président ; pour leur faire faire place aux nom 
M. S.Aubry, secrétaire; et M. O. hreux visiteurs qui arrivent tous 
Demers, trésorier. L’Union des ies jours à ce restaurant populaire. 
Charpentiers prendra part à la célé­
bration de la St Jean-Baptiste,

COURRIER DE HULL
Le Cercle Littéraire a changé le 

jour de ses séances, qui auront lieu, 
le mardi, à l’avenir.

Les travaux de construction de 
la maison d’école dans la quartier 
No. 2, commenceront prochaine­
ment.

Le système de ventes au comp­
tant seulement, établi par MM. P. 
H. Durocher, Barrette et Clairoux, 
fonctionne très bien.

Les membres de la société St 
Jean Baptiste s’occupent à faire 
souscrire les citoyens pour l’achat 
d’une bannière. On se plaint que 
la souscription ne marche pas vite.

ItsuÈÉÉ>3

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
DES SOUMISSIONS cachetées, adressées 

au soussigné, et portant la suscription 
“ Soumission pour le peinturage des tra 
vaux en fer, parterre du Parlement, Otta­
wa,” s ront reçues jusqu’au jeudi 26 cou­
rant, inclusivement pour le peinturage des 
parties eu fer de la

Clôture, des Lampes, des Portes, etc,
Parterre du Parlemente 

OTTAWA.
eurent être vues au 
aux Publics, Ottawa,

devront se rappeler 
doivent être faites 
aux formules impri- 

les soumissionnaires

ETATS-UNIS

Hicksville, L. I., 17—Dam 1 De- 
naan, âgé de 7 ans, jouait avec un 
cheval, hier, quand la chaîne qui 
retenait l’animal s’enroula autour 
du cou de Denaan qui fut étranglé 
net.

Les specifications p 
département des Travi 

tir de lundi 16 co 
j entreprenei 

que les soumissi 
strictement coi 
mées et signées par 
mêmes.

nformes
M. Victor Bélanger, doreur et 

argenteur de Québec, est arrivé à 
Ottawa ces jours derniers,et ouvri­
ra ces jours-ci une atelier sur la rue 
Sussex. M. Bélanger est actuelle­
ment fixé au N. 63, rue Murray. Il 
est prêt à exécuter toute commande tra 
que l’on voudra bien lui confier, en 
attendant son nouveau local.

Au clergé—Toute espèces d’orne­
ments d’église, tels que vases, 
calices, patenes, ciboires, crucifix, 
ostensoires, burettes, encensoirs, 
chandeliers et autres ornements 
d’autels. Calices et ciboires dorés 
au vermeil, une spécialité. Le seul 
établissement de ce genre à Ottawa.

4 juin
—Si vous soutirez des affectations 

billieuses, maux de tète ou indiges­
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGals. Prix 25c. la 
ooite. En vente chez C. O. üaeier 
et H. F. Mactiarty, Ottawa.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de cru­
cifix, de bénitiers, ain.-i qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. «iitllaw*ie,
455 rue Sussex.

Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons.

Servez vos intérêts—Montres et 
bijouteries de toutes sortes, dans 
les derniers goûts et de toute qua­
lité. Chaque article est garanti 
tel qu’on le représente, sinon la 
vente est nulle. Réparations garan 
ties. Verres de montres 10 cents 
seulement. H. Norez, No. 30 rue 
Rideau, porte voisine du •* London 
Chop House."

Cher Monsieur,—J’ai beaucoup de plai­
sir à recommander l'Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les allect 
des poumons, soit pour les ... 
adulte., -ir j’en ai tau usage pendant dix 
A.t dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte- 'I 
ra de son usage. Toula vous. John Hill.

La Sprucine— La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale.
Elle est entièrement différente d’au 
cune autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd'hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Albany, 17—Le gouverneur Cle­
veland est obligé de garder la 
chambre. Il est atteint d’i.n rhu­
matisme aigu dans un genou.

Norwich, Conn., 17—Le froid de 
la nuit de samedi à dimanche a 
causé beaucoup de dégâts dans les 
environs.

New-York, 17—On écrit de Que- 
relaro, Mexique, que Leonarda 
Martinez, dite Carambada, ou la 
reine des bandits, est morte dans 
un hôpital de cette dernière ville. 
Affiliée à toutes les bandes de dé 
trousseurs cette femme a vécu de 
brigandages pendant de longues 
années. Prise dernièrement par 
des troupes envoyées à sa pour­
suite, elle reçut dans le combat un 
coup de feu dans la poitrine et est 
morte des suites de cette blessure.

dimanche, aux Chaudières. ’haque soumission doit être accompagnée 
n chèque de banque accepté payabl 

Vordre de l’honorable Ministre des Trava 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce cnèqie sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse do signer le con- 

t lorsqu'il en sera requis, ou s'il 
plète pas" l’ouvrage qu’il aura entrep 
chèque sera remis à ceux dont les s> 
sions n’auront pas été 

Le Ministère ne s'e 
plus basse, ni aucune

Par ordr

d'u e à

CUEILLETTES OU REPORTER
Il y avait encore foule au Dime 

Pavillon, hier soir.
Mgr Duhamel a donné la con­

firmation, ce matin, à la Basilique, 
à 234 enfants.

Une assemblée du comité de 
l’aqueduc a eu lieu, cette après- 
midi, à l’hôtel de ville.

Quatre cent personnes ont pris 
part à l’excursion au clair de lune 
à bord du Peerless, hier soir.

Les membres de l’Union Saint- 
Pierre se réuniront, ce soir, sous 
la présidence de M. Alexis Foisy.

Pour les maladies des bronches 
et de la gorge, le baume d’Allen 
est sans égal Voyez l’annonce.

M. Benjamin Suite a adressé la 
parole aux membres de l’Union 
Saint Joseph, hier soir.

Les jardiniers sur la terrasse du 
parlement ont fait cuire en dix 
.minutes, hier après-midi, [six œufs 
ïhyt rayons du soleil.

Clùl Frontenac—Assemblée spé- 
claie jeudi, 19 juin, à 8 heures p.m. 
précises, à la salle du club, 8 rue 
York. Affaires urgentes.

M. G. McCullough a obtenu le 
contrat pour fournir 400 tonnes de 
charbon à Rideau Hall, à raison 
de $5.40 la tonne.

no com- 
pris. Le 
soumis-

ngage1 à accepter ni la 
des soumissions.

F. H. ENNIS, 
Secrétaire.

Ministère des Tr 
Ottawa, 13

avaux Publics, 
Juin 1884.
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LE PLUS GRAND DANS LE MONDE
Execution d’an meurtrier ! N PRIX de $10.00

Je donnerai un prix de dix piastres à la 
personne qui devinera au olus près la quan­
tité de verges de paille qui sont entrées 
dans la fabrication du “ Chapeau Jumbo."

Toute personne achetant des chapea 
garnitures pour la sommes de $2.00 
droit à un billet 
dans le concours.

Ne manquez pas cette occasion et venez 
ehapeau. Vous n’en verrez jamais 
blable de nouveau

Sandwich, Ont., 17—Luke Phipps 
qui a assassiné sa femme dans le 
mois d’août dernier, a été pendu, 
ce matin, dans la prison de cette 
ville. Une foule immense entou­
rait les abords de la prison. 200 
billets d’entrée avaient été seule* 
ment distribués.

Le Rév. M. Craig a assisté le 
condamné à ses derniers instants. 
Phipps a marché d’un pas ferme à 
l’échafaud et est mort avec cou- 

A 10 heures et 18 minutes

lui donnant une chance

un sem

A, WOODCOCK,
39 Rue Snarks,

EN FACE DE L’HOTEL RUSSELL. 'rage. , .
la justice des hommes était satis­
faite. FlJMblZ 

LES CIGARES
La chute du corps a été de 7J 

pieds et la mort a été instantanée. 
Le cadavre a été décroché au bout 
de 25 minutes et a été livré à Mme 
Robert Clark, de Détroit, Michi­
gan, qui avait obtenu du lieute­
nant gouverneur, la permission de 

charger des funérailles de

La distribution des prix au cou 
vent de la rue Rideau aura lieu 
demain, jeudi, à deux heures de 
l’après-midi.

On a besoin d’un jeune homme 
intelligent et actif, ayant quelque 
expérience dans les marchandises 
sèches, chez Pigeon, Pigeon et Cie, 
rue Rideau.

CABLEse
Phipps.

Depuis sa condamnation, Phipps 
écoutait avec respect les exhorta- 
lions du révérend M. Craig, pasteur 
de l’église presbytérienne, qui 
s’entretenait avec lui chaque jour.

Les derniers jours de son incar 
cération furent employés à écrire 
l’histoire de sa vie.

ET
,10ns 

enfants ou les
n iLe corps de musique de Sainte- 

Anne, en compagnie de M. l’abbé J. 
O. Routhier, V. G, et de plusieurs 
citoyens d’Ottawa, est parti pour 
Vankleek Hill, cette après-midi.

Nous apprenons avec plaisir que 
M. Alfred Côté, du département des 
Travaux Publics vient d’être nom- 
mier sergent de la compag 
du 43e régiment. M. Alfred Côté 
est le seul canadien-français dans 
cette compagnie.

M. F. R. E. Çampeau, C. SL S., et 
grand député de l’Association ca­
tholique de secours mutuels, est 
parti, hier soir, pour Almonte, 
dans le but d’ouvrir une branche 
de l’Association.

I
nu

Une demi ou une bouteille en­
tière d’eau de Floride de Murray et 
Lanman, mêlée avec beau du bain, 
produit beaucoup de bien chez les 
invalides et personnes délicates on 
nerveuses. Cette eau ravive la 
force qui s’éteignait et adoucit le 
système nerveux le plus irritable.

On peut obtenir chez M. Wallis, 
photographe, rue Sparks, des pho­
tographies très bien réussies de la 

ision du Saint Sacrement.
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